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OUlS * AR LA GRACE DE D I E U , R O 

de France et de Navarre: A rous 
ceux qui ces prefentes Lettres verront , S a- 
lut- Comme noftre trc%-cher & bien-am6 
Couiin le lieur Comte Dcftrades , Maref- 
chai de France te Chevalier de nos Ordres, 
te noftrc bien-anic fie féal le fieur Colbert , Marquis de. 
Croiflî , Confeillcr ordinaire en noftrc Confeil d'Etat , nos 
Ambafladcurs Extraordinaires te Plénipotentiaires , en ver- 
tu du Pleinpouvoir que Nous leur en avions donne , au- 
toiont conclu, arrefté, te figné le vingt-neuviéme jour du 
mois dernier avec le fieur Zurmuhlcn , Confeiller intime 
<TEtat de noftre tres-cher te tres-amé Couiin l'Evefque te 
Prince de Munfter te Padcrborn , te fon Vice-Chancelier crr. 
fon Evefché de Munfter , pareillement muni de Pleinpou- 
voir, le Traité de Paix dont la teneur s'enfuit. 

SO i t notoire à tous te un chacun , que comme la paix 
générale de toute la Chreftienté eft depuis long-temps 
l'unique objet de toutes les aérions de Sa Majefté Trcs- 
Chrcltienne , te qu'elle employé inceffamment tous les; 
moyens qu'il a plu à Dieu luy mettre en main , pour éten- 
dre celle qui a efté lignée à Nimcgue le cinquième Février,, 
à tous les Princes qui n'y avoient pas encore donné leur 
consentement ; elle auroit appris avec joie que MonO l'E- 
vefque te Prince de Munfter & de Paderborn n'ayant pas 
moins de defir d'y contribuer de fa part, te de rentrer dans 
les bonnes grâces de Sa Majefté , qu'elle en a- de donner ài 




4 

ce Prince toutes les marques poflîbles de TelKme 8c de 
l'affection qu'elle a toujours eue pour luy , auroit rcfolu de 
préférer le bien de la Paix à tout autre avantage , èe de con- 
courir au rétabli flement du repos de l'Empire parcelûy des 
Traitez de MiPcftphalte. C'cft pour ce fùjee que Sa Majtftç 
a commis le fieur Comte Deftrades , Chevalier de fes Or- 
dres, Se Marefch.il de France , Se le fleur Colbcrt , Marquis 
de Croi/ïl , Confeillcr ordinaire en fon Confeil d'Etat, 
pour, traiter Se conclure, non feulement de fa part avec ledit 
Prince , mais auflï pour faciliter fon accommodement avec 
le Roy Se la Couronne de Suéde. Et ledit Prince Evefque 
de Munfter Se de Paderborn , ayant aufîî commis de fa 
part le fieur Zurrnuhlen , fon Confciller intime d'Etat , fie 
Vice-Chancelier de fon Evcfché de Munfter, ils ont, en 
vertu de leur Pouvoir , dont copie eft ci-deffous tranferite, 
arrefté , conclu Se fighé, tant au nom de Sa Majefté, que 
dudit Prince Evefque , les articles Se conditions qui enfui- 
vent. 

F 

Ledit Prince Evefque de Munfter Se de Paderborn* Ce 
defifte des à prefent de tous les engagemens que fon Prc- 
dcceflèur avoir pris, tant contre Sa Majefté Très -Chré- 
tienne, que contre le Roy Se la Couronne de Suéde ; & 
promet de demeurer dans une exacte neutralité pendant le 
cours de la guerre prefente , fans pouvoir aflîfter directe- 
ment ni indirectement les Ennemis qui reftent en guerre 
contre la France , ou contre la Suéde. 

II. 

Ledit Prince Evefque s'oblige de retirer de bonne foy 
toutes les troupes que fon Predeceffeur avoit, Se que ledit 
Prince peut encore avoir prefenternem , foit au fervice du 
Roy de Danemark , foit dans celuy de l'Electeur de Bran- 
debourg; Se pour cet effet, de faire routes les diligences Se 
inftanecs que Sa Majefté pourra defircr de Iuy. 

III. 

Ledit Prince Evefque promet de garder inviolablc- 
jnem toutes les conditions , auxquelles font obligez tous les 

Princes 



Princes Se Etats de l'Empire, compris dans (e Traite de 
Paix ligne à Nimeguc le cinquième Février dernier; fie Sa 
Majcfté Très - Chreitienne s'oblige de faire jouir ledic 
Prince Evefqucdc tout ce qui a cité réciproquement ltipulé 
par ledit Traité , en faveur dcfdits Princes & Etats de 
l'Empire. 

. ; ... . iv. 

Le Traité qui a efté fait fie figne aujourd'hui au nom da 
Roy de Suéde & dudit Prince Evefquc de Munfrer & de 
Paderbovn', fera cenfé compris dans le prefent, comme ù. 
ce n'eftoit qu'un mefmc Traité, fie aura la rnefoke force 
que s'il eftoit inferç de mot à mot dans ecluy-ci. 

V. 

Sa Majcfté voulant au fli donner d'autant plus démar- 
ques de fon eftime fie de fon amitié audit Prince Evcfque, 
& contribuer aux moyens de pourvoir à la feureté de les 
Etats, luy fera payer incontinent après la Ratification du 
prefent Traité , la lommede cent mille «eus à Amfteidam, 
ou à Hambourg , en argent de Banque. 

VI. 

S a Majcfté Trcs-jChreftienne promet pareillement , que 
fi elle cû obligée de porter fes Armes au delà du Rhin , elle 
confervera les Evcfchez de Munfter fie de Paderborn , n'y 
prétendra aucun paflage pour fes Troupes , fans une necefîité 
indifpenfablc; auquel cas elle pourvoira au payement des 
frais neceflaiics , en forte que les habitans n'en reçoivent 
aucun^ommage , fuivant les Conftitutions de l'Empire : &c 
au (m plus , Sadite Majefté ne fera prendre dansleGdits Païs 
.aucuns quartiers & logemens pour fefditcs Troupes, ni le- 
ver aucunes contributions , & procurera la mefme chofe 
pour le bien dcfdits Evefchez à l'égard de (es Alliez. 

VII. 

Ledit Seigneur Roy Très- Chrcftien promet encore & 
s'oblige , en cas que ledit Prince 8c Evefque de Muniter & de 
Paderborn vienne à eltre attaqué, ou inquiété par qui que 
CC foie , à caufe du prefent Traité , de l'affilier ou de le pro- 
téger fie garantir par la force de tes Armes contre toute at- 
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laque 8c infnlte, fans pouvoir former des prétentions con- 
tre ledit Prince Se fes Ecats , à caufe des frais que Sa Ma- 
jefté pourroit eltre obligée de faire pour cet effet. 

VIII. 

I l eft auffi convenu que l'Abbaye de Corvcy , les Corn- 
iez de Bentheim , Tccklenboure , Ritbcrg , 8c la Seigneurie 
de Rhcdc , jouiront de l'effet du prefent Traité. 

••• rmn iib Liuoï:« : • IX. 

Sa Majefté Très - Chreftiennc meue du zele qu'elle a 
toujours eue pour le maintien de la Religion Catholique, 
Apoftolique 8c Romaine , 8c des mitantes prières dudir 
Prince Evefqûe , promet auflî d'employer fes puîflans offi- 
ces auprès du Roy de Suéde , pour porter ce PrinCc à laif- 
fer ladite 1 Rcligior* Catholique dans l'état où elle fc trou- 
vera , k>rfquc ledit Prince 8c Evefquc de Munfter reftitucrx 
les Pais qu'il occupe à la Couronne de Suéde , 8c en celuy 
qu'elle eftoit en l'année 1614. dans lefditsPaïs, luivant les 
Traitez de Veftphalic. 

X. 

Le prefent Traité fera ratifié de Sa Majefté Trcs-Chré- 
rienne 8c dudit Prince Evcfque de Munfter 8c Paderborn , 
èc les Ratifications échangées à Nimegue dans trois femai- 
nes , à compter du jour de la fignature , ou plûcoft , fi faire 

fc peut- 

E n foi de quoi Nous Ambafladeurs 8c Plénipotentiaires 
fufdits avons (igné le prefent Traité , 8c à iceluy {ait ap- 
pofer le cachet de nos Armes. Fait à Nimegue ce .vingt- 
neuvième jour de Mars rail ûx cens foixante 8c dix-neuf. . 

XE M d T>EST RADES. COLBERT. 

{L.S.) , _ : (L.S. )• ^ 

ZU KMU H ItEN. 
(L.&.Ï- 

NOus ayans agréable le fufdit Traité de Paix en fous 
8c un chacun les points qui y font contenus 8c dé- 
bitez, ave/ns iceux, tant pour Nous que pour nos Héritiers* 



Succelîcurs, Royaumes, Païs, Terres, Seigneuries 8c Su- 
jets, accepte, approuvé, ratifié, & confirmé, acceptons,', 
approuvons, ratifions, 8c confirmons; 8c le tout promet- 
tons en foy &c parole de Roy , fous l'obligation 8c hypo- 
thèque de tous 8c un chacuns nos biens prefens 8c à venir, 
garder 8c obfervcr inviolablcment, fans jamais aller ni ve- 
nir au contraire , directement ou indirectement, en quel- 
que forte ou m inière que ce foit. En témoin de quoi Nous 
avons (igné ces Prcfentes de noltre main , 8c à icelles fait 
appoler noftre Scel. Donné à Saint Germain en Laye le 
huitième jour d'Avril, l'an de grâce mil llx cens foixante 
8c dix-neuf, 8c de noltre Règne le trente-fixicme. Signé , 
LOUIS. Et plus bas , Par le Roy , Arnauld. 



Ratification de Monf r lE'vefi^ue & Prince 
de M un fier & de Paderbom. 

EErdinand par la grâce de Dieu Evefque de Mun- 
fter 8c Paderborn , Bourggrave de Stromberg , Prince 
impîre, Comte de Pyrmont, 8c Seigneur de Borckeleau, 
faifons fçavoir par ces Prelcntes, qu'ayant donné Plcinpou- 
voir, Commi(Tion& Mandement fpecial à noftre Confeil- 
1er d'Etat 8c Vice-Chancelier Wernere Zurmuhlcn, d'ar- 
refler, conclure 8c figner avec M" les Ambaffadcurs Ex- 
traordinaires 8c Plénipotentiaires de Sa Majcfté Très- Chré- 
tienne pour la Paix , munis d'un pareil Pouvoir de la parc 
de Sadite Majefté , le fuivant Traifc , ainfi qu'il eft cU 
du/Tous tranferit de mot à mot. 

So i t notoire à tous , 8cc. fdgt j. 

Nous avons vu 8c examiné tous les Articles dudic 
Traité, 8c les ayant trouvez entièrement conformes à n&- 
tre intention, Nous avons agréé 8c approuvé, ainfi que 
Nous agréons, approuvons, 8c ratifions le fufdit Traité en 
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meilleure forme qu'il, cft pofïibie, promettant en foy 8c 
parole de Prince , d'obferver , accomplir , 8c exécuter pon- 
ctuellement tout ce qu'il contient, fans y contrevenir ja- 
mais , ni permettre qu'il y foit contrevenu de noftre part , 
fous quelque prétexte que ce pu i lie dire. En foy de quoi 
Nous avons (igné les Prefentes , Se fait contreûgnor par 
noftre Confeiller d'Etat 8c Vice - Chancelier fuGiit , 8c y 
appofer le fccl de noftre Secret. Fait ï noftre Chaftcau 
de Neuh.it! s le quinzième jour d'Avril mil ûx cens foixante 
8c dix-neuf. Signé, FERDINAND. Et plus bas, 

ZUR MUHLEN. 



PLEINPOV VO 1 R DV ROT. 

L" Affection que le Roy a toujours confervée pour 
Monû l'Evcfque de Paderborn 8c de Munfter, ayant 
porté Sa Majefté dans tous les temps à luy donner des mar- 
ques de fon eftime 8c de fon amitié , mcfmc à prendre des 
mefurcs d'alliance plus étroites avec luy dans l'état prefent 
des affaires de l'Europe , Sa Majefté y cft aujourd'hui d'au- 
tant plus invitée , que ce Prince eftant élevé à la dignité 
é'Evefque de Munfter , cft en état de contribuer davantage 
à la Paix 8c au repos de l'Empire, que Sa Majefté a tou- 
jours fi fort affectionné. C'eft dans cette vue de prendre 
des liaifons nouvelles avec luy, qu'elle a commis 8c com- 
met le ficur Comte Deftrades , Chevalier de fes Ordres, Se 
Marefchal de France, 8c le fieur Colbert , Marquis de Croiflî, 
Confeiller ordinaire de fa Majefté en fon Confeil d'Etat, 
Ambafladeurs Extraordinaires 8c Plénipotentiaires de £a 
Majefté au Traité de Paix, aufqtiels elle a donné 8c donne 
Plcinpouvoir , Com million 8c Mandement fpecial , de con- 
férer 8c négocier avec les Commiflaircs nommez par ledit 
ficur Evcfquc de Paderborn & de Munfter, 8c munis de 
pareils Pleiapouvoirs de fa part , «c confequemment ar- 
i citer , conclure 3c ligner au nom de Sa Majefté toutes 8c 
telles conditions que kfdits ûcurs Marefchal Deftrades 8c 

Marquis 
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Marquis de Croifli aviferont bon eftrc: proin.itant Sadicc 
Majcfté en foy Se parole de Roy, d'accomplir & d'exé- 
cuter ponctuellement , avoir agréable , Se tenir ferme &: 
Ihblc à toujours tout ce que lefdits fleurs Marefchal Dégra- 
des 8c Marquis de Croifîî auront promis 8c figné en vertu 
du prefent Pouvoir, fans jamais y contrevenir, ni permet- 
tre qu'il y foit contrevenu , pour quelque caufe , ou prétexte 
que ce puilTe eftre ; comme auflî d'en fournir fa Ratification 
en bonne forme, dans le temps qu'il aura cité convenu. En 
témoignage de quoi, Sadite Majcfté a figné les Prefentcs 
de fa main , & à icelles fait appofer le feel de fon Secret. 
Donne à Verfailles le ving-cinquiéme jour d'Octobre mil 
fix cens foixante 6c dix -huit. Signé, LOUIS. Et plus 
bas, Arnauld. 8c fcellé. 



Tleinpouvoir de Monp VEvefàue t0 Prince 
de Munfler & Paderuorn. 

NOs Ferdinandus De i & Apojtolica SedU gratta 
Fpifcopus Paderbornenjtj & Monafierienjis , Burggravius 
Strombergcnfts , S' PI' Prineeps , Cornes Pyrmontanus , & Do- 
minus in Borckelosi Notum tefiatumque (mi m us , nnud cum ni- 
hil ardentius exoptemus, quant ut prafens bellitm quo Chriflia- 
nus Orbû affligitur, in xquam & honeftam pacem quantociùf 
converti queat , atque praterea gruto acceperimus animo Ser mi ffr 
j v otenr ni Magn.e Brirannia Régit iaudabili cura & mediatione eo 
perventum ejfc , ut partium hiac inde confinfa 7 racJatw ejr Col- 
ioquia Pacù Neomagi infiituerentur. Ideo quidquid in Nobù efl 
ad comparandam tranquillitatem Orbi Chriftiano lubenter eonferre 
*uolentes , confifi prudentia & experientiâ & fide honorabili» 
dr clanffimi Confiliarii noftri inrimi & V ice-Cancellarii ^fincerc 
nobù dilctft, & fidelù Werneri ZurmuhUn , furium Doctorù, 
tum nominavimus , elegimus , eligimus & con'lituimus noftrum 
Flenipotcntiarinm ad difits C$nventus & T ractatus Pacis Née- 
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msgi balendos , refcrvando Nobis libertâtem Mtm pofimodum 
pro lubitu principis Ugutionxs char.: cl en infigniendi. Cui proinde 
committimus & fpccidiur manda mu s , ut fi ad diUam Utbtm 
conférât , ibiqme Paris Co/loquia Jive direclè ,five interveniente 
opéra njpettivl bine inde receptorum Mediatorum infiituat , cum 
Serenijjimi & Pôtentiffmi Principis Dom i ni Lu do vu t X IV. Çai- 
lUrum Régis Chrijlianiffimi , ejufque Confoederatorum Legatis t 
De put ait. s ejr Commijfarits 3 ftff\çie*ti Mandate ad prafens bellum 
termina* dum , controverjîafque eux eo ffieftant, per bonam & 
Jfrmam Pacem compouendavs , munitis. Damus quoque plenam cr 
abfilutam potrft.it cm cum omni aucloritate & mandaté ad id ne- 
eejfariis fkpr.tdicJo Plenipotemtiario tiojlro , Pacis Tratfatum pr§ 
Nobis noffroqut nominc ineundi , condudendi , ejrfignandi inter 
Nos & pradUfum Sereniffimum & Potentifflmum Regem , ejufque 
Fœdcratos , omni a quoque injhumenta qua in eum finem requin 
poffint, conficiendi , expediendi , extradendi , adeoque in univer- 
fum agendi , promittendi » flipulandi > condudendi & fignandi 
ac7a,decljr.itiones, patfa con venta commutandi, attaque omnia 
qujt ad dtclum Paris negotium pertinent , faciendi , *qu} l il ère 
& ample , ac ipfî prafintes id faceremus, vei factre poJ/emus f 
nantumvis Mandato adhuf Jperialiori & expreffiori , quàm quoi, 
ifee Prjtfintibus continetur, opus ejjc vifum fuerit. Promit timus 
prxterca ejr declaramus fde & verbo Principis , Nos acceptum & 
gratum ,jfrmum & ratum habit ur os quscunque per ditfum île* 
nipotentlxrium noffrum ac7a , conclu fa , Jignata , extradita , ty 
commutata {uni ut : Nos obftringcmtes hifee Prafenttbus ad ex» 
pediemdum Ratifcationum noftrartim diplomata in dicentf ,rj fo- 
lemni forma , intraque tempus , prout convenerit. In cm jus roi jî~ 
de m majorcm hafee manu nofira fùffiripjimus , cr figillo nofiro 
commun tri jtfjîmus. Dabantuf in Arce nofira N euh e fana die de- 
cimo menfis Novembris , anno fipra mille fimum fexcentefimnm 
feptuagefimo oclavo. Signe, Ferdinandus. U fcclJc. 
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EXTRAIT DV Tl^IVILEÇE DV ROY. 

PA R Privilège du Roy , figné , A r n a u l d , donne" à Saint Ger- 
main en Laye le deuxième jour de Juillet 1678. en conférence 
du Brevet de Sa Majcftédu dernier May 1673. il cft permis aux 
S" Pachao, Paraire, & de Tourmont, principaux Com- 
mis de Monfieur de Pomponne , Secrétaire & Miniftre d'Etat , de faire 
imprimer par tels Imprimeurs qu'ils voudront choifir, tous les a&cs Se 
Traitez, qui (ont Se feront conclus & arreftez a Nimegue , par les Ara- 
bafladeurs & Plénipotentiaires du Roy , Se les Ambaflàdeurs Se Pléni- 
potentiaires des autres Rois & Princes , qui y font aflemblez pour la né- 
gociation de Ja Paix : Avec défcnfês à tous fes Imprimeurs & Libraires » 
Se tous autres du Royaume d'en imprimer ni vendre, que de ceux im- 
primez du confentement defdits Heurs, à qui Sa Majeftéen a commis lo 
loin , fur les peines portées par ledit Privilège : Avec Mandement exprès 
à M r de la Rcynic, M* des Requcftes, & Lieutenant General de Police» 
de tenir la main à l'entière Se ponctuelle obfervation defditcs Lettres , fans 
fouffrir qu'il y foit contrevenu , fous quelque prétexte que ce puifle eftrc. 

Registre' fur U Livrt de l* Ctmmunamtl des Libruires Imprimeurs de 
Pmrij, L 19. A eu fi tff$. fwv*Bt t /trrtft dé U Cour d» ?*nrn ■ t J a. Avril 
tôsi. ry telmy dm Cemfeil Privé dm Rey dm 17- Pivritr 166}. Lequel Prsviltp n$mt 
Mvem emrejtjlré . m U thtsrge que le, du ; TrsitiK, feront debitet, pmr mm Libraire tml m- 
frimeur, Jutv*»: Ut Ordonnances. £. CouTIROT, Syndic. 

Et par Arreft du Confcil d'Etat, figné Arnauld , donné à Fon- 
tainebleau le 19. Septembre i6j&. le Roy y cftanc , fa Majcfté s'eft 
retenu a foy Se à fon Confcil la connoiflance des contraventions qui fe 
feront au Privilège cy-dclTus ; Se a commis le fieur de la Reynie» Mai- 
ftre des Requcdes, & Lieutenant General de Police , tant en quartier 
que hors d'iccluy , pour élire fait droit aux parties , &c- 

Lcfdits Heurs ont cédé leur Privilège a FedeRic Lionarb, 
Imprimeur ordinaire du Roy, Se de Monfcigncur le Dauphin, pour en 
jouir fuivant l'accord fait entre eux fous feing privé , le t/. Juin 1678. 

Et depuis fur la conteftation furvenue entre le fieur Geflin, ayant droit 
par tranfport defdits ficurs Pachau, Paraire, Se de Tourmont , & Fc- 
deric Léonard ; le fieur Lieutenant Civil de la Prcvofté Se Vîcomté de 
Paris, a nommé d'office Simon Benard , pour au lieu 6c place dudit Léo- 
nard , continuer l'impreflîon defdits Traitez, fuivant l'Ordre du Roy , donc 
copie cft cy dcflbus , avec l'Ordonnance dudit fieur Lieutenant Civil , 
rendue en conlequence. 
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DE T A R LE R 0 r. 

i 

SA Majcfté eftant informée de la conteftation furvenuë entre Icfieuc 
geflin, ayant droit par tranfport des ficurs Pachau, Parairc, fie de 
Tourgiont , Commis du fleur de Pomponne, fie Fcdcric Léonard, 
Imprimeur du Roy , pour raifon du Privilège d'imprimer tous les Traitez, 
de Paix conclus à Nimcguc, accordé aufdjts Commis, fie voulant que 
cette conteftation n'ap:>ortc aucun retardement à l'impreflion que Sa Ma jc- 
fté veut eftre faite dc£iusTraitcz,pourcftrc donnez incert ain nu ut auPublic: 
Sa Majeltc mande fie ordonne au Heur le Camus, Lieutenant Civil de la Pré- 
voit c fie Vicomtéde Paris , de nommer d'ofticc tel autre Imprimeur qu'il ju- 
gera à propos , pour , à la diligence du Procureur de Sa Majcfté, faire inccC 
lamcnt l'impreflion defdits Traitez, avec liberté aux parties d'établir, 
pour la conlervation de leurs droits, telles perfonnes qu'ils voudront, pour 
cftreprefensà l'impreflion defdits Traitez , fie iceux parapher fie cont roi 1er, 
jufqu'à ce que par ledit Lieutenant Civil, parties ouks, autrement en ait 
efté ordonné. Fait a Saint Germain en Layc, le 16. jour d'Avril 1679. 
Signé, LOUIS. Et plus bas , A r n a u l d. Et fecllé à codé. Si fur U 
dos c/t écrit» 

T E a n le Camus , Chevalier Confcillcr du Roy en tous les Confeils , 
J Maiftredes Rcqueftes ordinaire de fon Hoftcl , Lieutenant Civil de la 
Ville, Prcvofté fie Vicomté de Paris : 

Vû Tordre de fa Majcfté de l'autre part, ouï fur ce le Procureur dur 
Roy , fie ledit Heur Léonard fie ledit (ieur Geflin j fie après que ledit 
Léonard a dit qu'il ne prétend rien innovera fon traité, fie pr ocelle de les 
dépens , dommages fie interdis, fie ledit Geflin au contraire , 

Nous ordonnons qu'à la diligence du Procureur du Roy , l'impreflion 
defdits Traitez fera faite par Benard Imprimeur, que nous avons nom- 
mé d'office} fie permettons audit Geflin de faire parapher les pages des im- 
primez qui feront faits par ledit Benard , à la ton fer vat ion des droits de qui 
il appartiendra ; fie la précédente Ordonnance exécutée, nonobstant fie fans 
préjudice de l'appel. Fait le xj. jour d'Avril 1679. Signé , LE 
CAMUS, DE RIANT Z, Gislin, fie Léonard. Et plus bas , 
Par mondit Seigneur Gadmt- 

Collât tonné aux Originaux par no tu Con- 
fet'der Secrétaire du Roy , Afa'tfon v 
Couronne de France , & de/es Finances. 
Kauce. 



